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1. INTERSYSTO 
 

 
 

SPRL DOMOTECH-

GILLOT 

Rue Cauderlier 537 

7742 HERINNES 

BE 0458.487.227 

Tél. : 069/88 11 66 

 

1.1 Historique 
Fondée en 1996, la société Domotech a été créée pour répondre à des 

besoins de gestion techniques du bâtiment dont les domaines d’application 

peuvent se résumer comme suit : 

 

·  Systèmes immotiques1 – domotiques, 

·  Sécurité (détection intrusion et incendie), 

·  Téléphonie, 

·  Automatisme. 

 

En 1999, afin de pouvoir assumer les travaux relatifs aux 

installations des systèmes immotiques et domotiques, la SPRL 

DOMOTECH a investi dans le rachat d’une entreprise active dans le 

secteur des installations électriques : la SPRL Claude GILLOT. 

 

                                                 
1 Domotique à l'échelle d'un grand bâtiment, immeuble ou grand site industriel ou 

tertiaire 

1 : Siège social de l'entreprise 
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L’expertise et la qualification de leur équipe, composée de 16 

personnes aux compétences diverses, lui permet aujourd’hui d’être 

spécialisée dans les différents domaines repris ci-dessus.  

1.2 Missions 
Afin de répondre aux besoins sans cesse différents de leurs clients et 

pour permettre un suivi constant des évolutions techniques, la SPRL 

DOMOTECH a développé deux pôles de compétences. 

 

Le premier constitue le fondement de l’activité de leur entreprise et 

consiste en une maîtrise approfondie dans les domaines techniques de 

pointe, à savoir : 

 

·  Téléphonie numérique, 

·  Surveillance et télésurveillance, 

·  Domotique, 

·  Automatisme. 

 

Le second leur permet de maintenir à la pointe de la technologie ces 

domaines techniques. Ils répondent ainsi aux besoins innovants de leurs 

clients. 

 

·  Bureau d’étude, 

·  Recherche et développement, 

·  Distribution. 

 

Ce pôle est destiné à concevoir de nouvelles activités et de nouvelles 

fonctionnalités pour leurs produits, et à développer celles existantes. 

Devancer les solutions et services actuellement sur le marché pour leur 

assurer une avancée technologique. 

 

Intersysto, créée en 2006, est la filiale développement logiciel pour 

Domotech-Gillot, C’est là que mon stage s’est réalisé. 
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2 : Situation du siège social 
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2. INTRODUCTION 

2.1 Contrat de non divulgation 
Les informations couvertes par l'accord de non divulgation 

représentent une partie conséquente de mon travail, ce qui explique que le 

présent document puisse à l'occasion vous paraître léger ; seules les 

informations acceptées par M. le Directeur d’Intersysto ont pu être 

divulguées dans ce présent rapport de stage. Aussi, je souhaite préciser les 

domaines volontairement allégés, afin de vous permettre de vous faire une 

idée du contenu de mon stage dont je ne peux pas parler ici. 

J'ai donc du cacher des informations relatives au matériel, au contenu 

et structure précise des programmes développés, au fonctionnement 

détaillé du C.I.S., ainsi que le code source lui-même. 

2.2 Produits de l’entreprise 
Domotech-Gillot et Intersysto proposent divers produits et 

applications pour gérer un système domotique, avec comme produit 

principal le C.I.S. D’autres applications sont développées par la société 

mais elles n’entrent pas en compte pour les objectifs prévus. 

2.2.1 Le C.I.S. 
Le C.I.S. est une solution logicielle de gestion des soins, c’est-à-dire 

qu’il gère, par exemple, une maison de repos dans sa globalité : 

 

·  Appels de pensionnaires (urgence ou non), 

·  Gestion des appels (taxation), 

·  Gestion des infirmières, 

·  Gestion du système incendie, 

·  Contrôle d’accès et intrusion, 

·  Gestion technique du bâtiment, 

·  Suivi des prises en charge des pensionnaires, 

·  Prestations du personnel, 

·  … 
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C’est un système dit client – serveur :  

·  Le serveur se place sur un ordinateur puissant et récupère les 

informations de la centrale d’alarme, du bus EIB1, de la 

centrale téléphonique, … 

·  Les clients se placent sur des ordinateurs de bureau (accueil, 

poste infirmier, …) et récupèrent les informations captées par 

le serveur. 

 

Le C.I.S. peut s’adapter au matériel existant lors d’une installation, 

parfois au détriment de certaines fonctions, mais permettant ainsi de 

mettre à jour des installations existantes ou d’être une nouvelle 

installation. 

 

Pour comprendre facilement la fonctionnalité principale du C.I.S. 

dans le cadre de mon projet, voici un exemple concret : 

·  Un résident actionne une poire d’appel. 

·  La centrale détecte un changement d’état à l’une de ses 

entrées, et envoi l’information sur les claviers et sur les 

sorties autorisées (dans le cas de mon projet, l’interface 

Ethernet) 

·  Mon projet capte cette information, la met en forme, 

l’enregistre pour les archives et informe le serveur C.I.S. d’un 

changement d’état sur la centrale avec le numéro de l’entrée. 

·  Le serveur C.I.S. enregistre ce changement et informe les 

clients en reprenant les informations fournies : affichage du 

numéro de la chambre, du nom du résident, … 

·  Suivant l’implémentation du C.I.S., une infirmière (par 

exemple) confirme l’événement par le client C.I.S. ou par le 

téléphone dans la chambre du résident. 

 

                                                 
1 Le Bus EIB/KNX est utilisé dans les installations électriques modernes de 

l'habitat et dans les bâtiments à usage industriel ou tertiaire, il permet le contrôle de 

matériel électrique de façon électronique. 



 10 

3. Présentation du sujet d’étude 
Dans ce chapitre, je vais vous présenter succinctement le matériel 

utilisé lors du développement de l’application demandée et de ses 

fonctions. 

3.1 ATS MASTER 4000 

 
3 : Centrale ATS4000 dans son boîtier 

 

 

L'ATS4000 est un panneau de protection intégré 8 à 256 zones pour 

système d'alarme intrusion complet avec plus de 70 types d'entrées 

différents.  

 

Il peut être programmé pour fonctionner sous forme de 4, 8 ou 16 

systèmes (groupes) d'alarmes indépendants. Chaque groupe peut avoir une 

station d'armement sur bus distincte. Les entrées d'alarmes peuvent être 

attribuées à un groupe spécifique (bureaux, magasin, etc.) ou être 

communes à tous (réceptions, cantines, etc.).  

 

Il est possible de connecter jusqu'à 16 stations d'armement (RAS) sur 

bus et 15 panneaux de collecte de données (DGP) au panneau via le bus de 

données RS485.  
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Tous les panneaux ATS peuvent contrôler 16 portes et permettre aux 

utilisateurs de désarmer les groupes d'alarmes en autorisant l'accès (le 

passage du badge sur le lecteur associée à la zone désactive l’alarme de la 

zone au moment d’ouvrir la porte).  

 

Il est en outre possible de contrôler 48 portes « intelligentes » 

supplémentaires en connectant des contrôleurs 4 portes optionnels sur le 

bus de données RS485 permettant un contrôle extrêmement fin des portes : 

leur ouvertures suivant un badge précis (temporisé, pour la journée, …). 

 

Tous les panneaux bénéficient également de la fonction exclusive « 3 

modes badges » pour l'armement, en effet il suffit de passer trois fois le 

badge devant un lecteur pour désarmer un groupe ou tous les groupes, 

suivant la configuration.  

 

Ce panneau est utilisé par le C.I.S. pour capter les informations 

venant des poires d’appel. Les poires sont des interrupteurs au bout d’un 

câble que les personnes âgées actionnent en cas de problèmes, prévenant 

ainsi le personnel d’un appel, sur le C.I.S. 
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3.2 ATS1801 

 
4 : ATS1801, 2 ports sériels 

 

L’ATS1801 est une extension de la centrale ATS3xxx/4xxx 

permettant la communication bidirectionnelle pour le port ordinateur et 

unidirectionnelle pour le port imprimante. Ces deux canaux de 

communications sont des ports sériels de la norme RS-232. La centrale est 

protégée contre les accès interdits par un mot de passe de 10 chiffres.  

Cette extension permet au C.I.S. de récupérer l’état des poires 

(activées ou non) et ce actuellement par le port imprimante uniquement, 

donc de manière unidirectionnelle. 

3.3 ATS1806 

 
5 : ATS1806, communication Ethernet 
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L’interface réseau, nommée ATS1806, permet de connecter en 

Ethernet l’interface ATS1801 et donc l’accès à la centrale par Internet 

devient possible : plus de limite de distance entre la centrale et le serveur 

C.I.S., elle pourrait très bien être dans un bâtiment à part.  

Cette interface rajoute une protection des données en option pour 

garantir la confidentialité : l’encryptage des informations en Twofish, un 

protocole de cryptage simple mais efficace.  

Sa configuration se fait par l’intermédiaire d’une interface Web et 

donc très facile. Elle permet de configurer les ordinateurs autorisés à 

accéder à l’interface, le numéro du port, l’adresse de l’interface et d’autres 

option en relation avec la communication entre le serveur et l’interface. 

Un avantage non négligeable de cette interface-ci est qu’elle vérifie si 

l’information est bien arrivée au serveur. Si elle n’a pas été validée dans le 

temps déterminé lors de sa configuration (1 seconde dans le cas de mon 

projet), elle renvoie l’information jusqu’au moment ou l’ordinateur 

acquitte celle-ci. 

3.4 ATS1230 

 
6 : ATS1230, récepteur radio 

 

Le boîtier d'extension E/S (ou DGP) sans fil ATS1230 est un 

récepteur 433 MHz destiné à étendre le bus local Advisor Master à l'aide 

de modules sans fil. Il reçoit des informations de toute une variété de 

détecteurs 433 MHz compatibles avec GE (fabriquant de ces produits) et 

programmés sur le DGP.  
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Le récepteur du boîtier d'extension E/S sans fil ATS1230 étend la 

capacité d'entrée de la centrale Advisor Master de 32 zones maximum à 

l'aide des détecteurs de transmission. Il est utilisé dans le cas de 

médaillons, un système d’appel d’urgence portatif : une personne âgée 

porte sur elle un médaillon (au cou ou au poignet comme une montre) qui 

lui permet, en cas de malaise par exemple, d’appeler le corps médical de 

l’établissement où il se trouve. 

3.5 ATS1115 

 
7 : ATS1115, clavier avec lecteur de badges 

 

Le clavier ATS1115 est un RAS (station d’armement) doté d’un 

lecteur de badges. Il est utilisé pour le développement du programme 

Badg’O’R. 

3.6 Poires d’appel 
Les poires d’appel sont des interrupteurs au bout d’un câble relié sur 

la centrale. Chaque poire correspond à une zone de la centrale. Un 

maximum de 255 poires peut être mis sur la centrale ATS4000 si nous 

ajoutons des extensions de zones car la centrale ATS4000 ne propose que 

16 zones (entrées) de base.  
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3.7 Connexions 
Sur la centrale se connectent les interfaces et les poires d’appel. 

L’ATS1115 et l’ATS1230 se connectent par le bus RS485, le bus de 

données pour les extensions de zones ou de claviers. Les poires d’appel se 

connectent sur les entrées des zones et enfin l’ATS1801 est connecté sur 

un port qui lui spécifique sur la centrale, tandis que l’ATS1806 

communique avec l’ATS1801 par le port sériel ordinateur. 

 

 
 

8 : Schéma de la centrale pour les tests 

 



 16 

4. Objectifs 
Lors de ce chapitre, je vais vous expliquer l’état de la communication 

C.I.S. vers la centrale avant mon projet, et ce qu’elle devenue après. 

4.1 Situation 

4.1.1 Actuelle 
Le C.I.S. se connecte à la centrale d’alarme ATS MASTER par le 

port imprimante, unidirectionnel. Aucune programmation sur la centrale 

ne peut être faite par ce biais, ce qui limite donc les actions du C.I.S. de ce 

fait. 

 
9 : Communication sans le noyau 

4.1.2 Prévue 
Grâce à la carte ATS1806, la connexion en Ethernet est possible, et 

des actions vers la centrale sont réalisables. La configuration de zones, de 

médaillons, ou d’autres périphériques, devient possible. 

 

 
10 : Communication avec le noyau 

Centrale ATS 4000 

ATS 1801 

PORT  
UNIDIRECTIONNEL 

PORT  
BIDIRECTIONNEL 

ATS 1806 

C.I.S. 
 

Centrale ATS 4000 

ATS 1801 
 

PORT UNIDIRECTIONNEL PORT BIDIRECTIONNEL 

C.I.S. 
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4.2 Cahier des charges 
Mon objectif est de rendre la configuration de la centrale par 

Ethernet possible, ainsi que de permettre la récupération de toute 

information qui en découle (état des zones, état du système, maintenance, 

pannes éventuelles, …). 

 

Une zone est, pour simplifier, une entrée analogique, c'est-à-dire que 

la centrale va en permanence vérifier l’état de cette entrée et agir en 

fonctions des critères définis. Une entrée peut avoir au maximum quatre 

états : le capteur actif ou au repos, l’entrée en court-circuit et sans capteur. 

Parmi ces états, deux seulement sont considérés comme fonctionnement 

normal du système : capteur présent détectant ou non. « Sans capteur » est 

détecté comme un arrachement et un court-circuit comme un sabotage et 

sont signalés comme alerte système. 

 

·  Zones 

o Programmation 

�  Type 

�  Nom 

�  Attributs 

�  Groupe 

�  Réarmement automatique 

o Changement d’état 

�  Ouvert 

�  Fermé 

o Défauts 

 

Pour le cahier des charges, la programmation des critères de 

détection (Type), le nom de l’entrée (Nom), la signalisation des défauts ou 

non (Attributs), son groupe d’alarme et sa capacité à valider directement 

un état d’alarme pour détecter le prochain (Réarmement automatique) m’a 

été demandé. Le changement d’état de cette entrée en temps réel et les 

défauts en cas de surveillance de ces derniers ont également du être gérés. 
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·  Système 

o Défauts 

�  Secteur 

�  Batterie 

�  Ligne téléphonique 

o Programmation 

�  DGP 

�  RAS 

 

Du système découle énormément d’informations sur l’intégrité du 

matériel. Il peut y avoir des informations de défauts : le manque de 230V 

alimentant la centrale, les défauts de la batterie qui empêcheraient le 

maintient du système en cas de défaillance de l’arrivé de 230V ainsi que 

les problèmes éventuels avec la ligne téléphonique qui sert au contrôle de 

la centrale par l’intermédiaire d’un modem. 

 

Je me devais aussi de pouvoir programmer le système, par exemple 

configurer de nouveau boîtier d’extensions (DGP) et de lecteur de badge 

ou clavier d’accès (RAS). 

  

·  Badges 

o Programmation 

 

Pour les badges, il me fallait tout simplement associer l’un d’entre 

eux à un utilisateur. 

  

·  Médaillon Sans-fil 

o Etat batterie 

o Triangulation (positionnement) 

o Programmation 

 

Pour finir, je dois être capable de programmer les médaillons sans-fil 

dans le ou les DGP radio (ATS1230). En effet les médaillons peuvent 

avoir jusqu'à 4 boutons, et être programmés sur plusieurs ATS1230.  
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Au moment où l’utilisateur appuie sur un bouton du médaillon 

l’ATS1230 simule un capteur actif sur la zone associé, ce qui fait qu’il faut 

aussi programmer la zone associée.  

De plus si la batterie du médaillon descend en dessous de 25% de la 

charge maximale, le système génère une erreur que je récupère. 

L’ATS1230 garde en mémoire la puissance du signal du dernier appui sur 

le médaillon et ce indépendamment des autres récepteurs. Donc si l’un des 

médaillons est activé dans une zone où trois récepteurs au minimum 

captent le signal et grâce aux informations de la puissance du signal, nous 

pouvons trianguler la position au moment de la pression du bouton. 
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5. Noyau de gestion 
Le noyau de gestion permet de communiquer avec la centrale, de 

vérifier son intégrité, ainsi que de structurer les données qui y transitent. Il 

peut être utilisé indépendamment d’autres systèmes, mais limite 

l’utilisation à un seul programme. 

5.1 Programmation 

5.1.1 Langage utilisé 
Le langage de programmation utilisé lors du stage est le Visual Basic 

.Net : le Visual Basic est une version évoluée du Basic, qui permet une 

écriture plus verbeuse du code source, plus facilement compréhensible par 

un humain qu'un langage de plus bas niveau tel que le C. En outre, le 

Visual Basic est très largement diffusé, étant un langage créé par 

Microsoft. Le choix de ce langage implique donc une grande diffusion des 

connaissances, un accès a une large documentation de qualité, et 

l'assurance d’une compréhension par le développeur présent dans 

l’entreprise qui maîtrise Visual Basic 6.0, une version antérieure à Visual 

Basic .Net. 

5.1.2 Dépendances 
Lors du développement du module pour le C.I.S. je suis dépendant 

du SDK1 de GE.  

Le SDK est un ensemble d’outils prévus pour le développeur 

informatique, fourni par la société pour utiliser leur matériel dans le cadre 

d’applications spécifiques. Ces outils, dans le cas du SDK de GE, se 

composent d’objets COM.  

Les objets COM sont des modules enfichables dans une autre 

application, celle développée. Faciles à mettre en œuvre, ils permettent 

d’accéder à des outils spécifiques au matériel tout en gardant une liberté de 

personnalisation et d’utilisation. 

                                                 
1 SDK ou Software Development Kit : Kit d’outils de développement, tels que des 

librairies facilitant les actions répétitives ou encapsulant les objets spécifiques en objets 

plus génériques, ou possédant d'autres attributs. 
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5.1.3 Organisation et liens futurs 

5.1.3.1 Objet COM 
Afin d’avoir un module pour le C.I.S. le plus standard possible, j’ai 

choisi l’objet COM reconnu pour une interopérabilité bien en place depuis 

plus de 10 ans. D’autres solutions étaient envisageables mais limitaient le 

module à Visual Basic 6.0 lui-même, et limitant l’évolution possible du 

C.I.S.  

Un objet COM peut être appelé un peu partout : dans une page 

HTML en tant que contrôle ActiveX, dans un script (VBS, VBA, …), ou 

dans des langages de programmation tels que VB6, C#, C++, … C’est un 

objet presque universel sous l’environnement Windows. 

5.1.3.2 Architecture du noyau 
Mon noyau se veut simple et fonctionnel. Ce n’est pas une recherche 

de code le plus compact ou le plus rapide, mais le plus stable possible : il 

ne doit pas arrêter le service de soins des infirmières dans une maison de 

repos en cas d’instabilité ! 

 

L’écriture du code est particulièrement soignée concernant la gestion 

d’erreurs, la plupart des fonctions retournent l’état de l’exécution (de la 

fonction appelée) par une structure comprenant la réponse de la centrale, le 

message d’erreur (si nécessaire), et la réussite on non de la dite fonction. 

 

Le noyau est monolithique, c'est-à-dire que tout est intégré en une 

seule classe accompagnée de nombreuses structures et énumérateurs pour 

avoir une organisation des données la plus précise possible. Ce choix est 

toujours dans le but de la simplicité d’utilisation : quoi de plus rébarbatif 

que d’avoir plusieurs accès alors que tout pourrait être au même endroit. 

Il ne possède que très peu de membres (autres que les structures et 

énumérateurs) et n’a qu’une fonction principale pour l’initialisation : la 

connexion. Ils permettent d’avoir le strict minimum pour être le plus 

simple possible. 

 

Il se veut stable, concret et surtout fonctionnel. 
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11 : Structure du noyau 

5.2 Documentation 
La documentation du noyau est basée sur les commentaires XML1 

réalisés lors du développement. Un script batch permet d’extraire ces 

commentaires et, par un processus évolué, de créer un fichier CHM2. 

Le système se base sur l’utilitaire « SandCastle » de Microsoft, un 

programme créé dans le but de confectionner de la documentation du 

même type que les documentations livrées avec les SDK. 

 
12 : Exemple de documentation du noyau 

                                                 
1 XML ou Extensible Markup Language : langage de balisage extensible. Langage 

facilitant les échanges automatisés de données. 
2 CHM ou Compressed HTML : Format de fichier d’aide compressé basé sur des 

fichiers HTML. 

Moteur de gestion 

Noyau 

Structures 

Énumérateurs 

Connexion / Déconnexion Fonctions publiques 

Événements (Event) Propriétés 
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5.3 Interface graphique de tests 
Afin d’exploiter le noyau en situation, j’ai créé une interface très 

rudimentaire en Visual Basic .Net. Cette interface a été mise à disposition 

de l'autre développeur présent dans la société afin d’avoir un exemple 

concret de la mise en place du noyau développé. 

Cette interface n’exploite pas à 100% le noyau (pour plusieurs 

raisons, dont le temps de développement d’une telle interface) mais permet 

d’avoir une vue d’ensemble des fonctions disponibles. 

 

 
13 : Application d'exploitation succincte du noyau 

5.4 Application de gestion des 
badges 

Lors de mon stage, une application concrète m’a été demandée : la 

gestion des badges d’accès autrement que par les claviers (RAS) car cette 

méthode est extrêmement fastidieuse et uniquement à la portée de 

personnes ayant une formation sur le matériel de GE. Ce programme est 

de type asynchrone, c'est-à-dire qu’il charge entièrement les données de la 

centrale, puis l’utilisateur programme les badges, les tranches horaires 

d’accès ainsi que les profils utilisateurs, et enfin met toutes les données à 

jour une seule fois à la sortie du logiciel. 

Une évolution future du logiciel est la sauvegarde des données sur le 

disque dur et un historique de celles-ci. En effet, il sera avantageux de 

mettre en place la récupération d’ancienne configuration en cas de 

modification « temporaires », par exemple un remplaçant dans la société, 

autoriser de nouvelles zones a un utilisateur, … 
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La détection des badges se réalise grâce à un procédé simple : passer 

un badge non reconnu devant un lecteur de badge provoque l’apparition 

d’un message spécifique au noyau, de ce fait il suffit de répéter l’opération 

trois fois pour que le programme valide le badge. Trois fois car il se peut 

que le programme soit utilisé aux heures de travail et donc un badge non 

reconnu peut être passé devant un lecteur de badge accidentellement et être 

pris par erreur par le programme comme le nouveau badge, bien sur ce 

paramètre est modifiable et les trois fois sont un minimum. 

 
14 : Diagramme de fonctionnement de Badg'O'R 

 

Ce programme exploite le multitâche simplifié du .Net 2.0 : les 

BackgroundWorkers. Ce composant permet de créer facilement un thread1 

ayant pour but d’effectuer des taches lourdes ou longues, tels que 

transferts réseau, sauvegardes, calculs de statistiques, le tout en arrière 

plan. Dans le contexte de cette application, tout le chargement des données 

de la centrale est exécuté avec ce composant et permet à l’interface de 

continuer à s’afficher proprement, permettant ainsi à l'utilisateur 

d'apprécier le chargement des données en temps réel sans risque que 

l’interface « gèle ». 

 

                                                 
1 Un thread est un programme « fils » du programme principal partageant la 

mémoire de son « père », il effectue des taches que son père peut faire, mais allège celui-

ci. 

Interface 

Paramètre de connexion 

Chargement des données de la centrale 

Interface 

Utilisateur 

Mise à jour 
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Afin de comprendre plus facilement une application asynchrone, 

voici quelques captures d’écran de l’application de la gestion des badges, 

dans l’ordre d’utilisation de l’application. 

Nous pouvons observer par après l’interface de démarrage de 

l’application. Le champ IP renseigne l’adresse Internet et le champ Port 

celui du port de connexion de la carte d’extension ATS1806. Quant au 

champ Password et au champ TFkey, ils renseignent respectivement les 

paramètres d’accès et de cryptage pour l’accès à ce dernier. 

 

 
15 : Fenêtre de configuration au démarrage 

 

Sur la capture d’écran suivante, l’interface de chargement avec la 

technologie des BackgroundWorkers précédemment cités, permettant le 

chargement des informations de la centrale tout en ayant une interface 

« interactive ». La barre de progression en bas de la fenêtre permet de 

déterminer, pour l’utilisateur, à quel stade du chargement il se trouve ainsi 

que le texte en dessous de celle-ci indique quelle donnée est en train d’être 

rapatriée de la centrale par l’interface ATS1806. 

 
16 : Fenêtre de chargement 
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Ci-après, l’interface graphique principale de l’application, 

comprenant l’accès aux utilisateurs, aux profils ainsi qu’aux tranches 

horaires. Chacun des onglets de l’interface comprend des boutons de 

navigation entre les données, un bouton de validation des données en cours 

(en mémoire), un bouton d’ajout de données en relation avec le type de 

donnée (si l'utilisateur se trouve dans l’onglet profils alors il ajoutera un 

profil) ainsi que des boutons spécifiques pour la donnée en cours. 

 

 
17 : Gestion des utilisateurs 

 

En bas de la fenêtre de l’application, dans la barre d’état, un menu 

est disponible afin de quitter l’application avec sauvegarde des données en 

mémoire et une autre option pour quitter sans mettre à jour. 
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6. Hébergement du noyau 
Lors du développement, un problème s’est posé : les accès 

concurrents. Afin de pouvoir accéder à la centrale par le biais de plusieurs 

programmes (gestion des badges, visualisation, C.I.S., …), il me fallait 

créer une équivalence d’hébergeur d’application. En effet, sans cela 

l’accès à la centrale resterait unitaire, mais avec un système d’hébergement 

d’application, les accès peuvent être concurrents. 

6.1 Service Windows 
Le service Windows est une des solutions possibles qui fut retenue 

car elle permet de se charger avant que la session d’un utilisateur ne soit 

activée ; de plus il a des droits d’accès étendus et un système de journaux 

d’événements incorporé au système d’exploitation. 

Le service Windows est programmé en VB.Net 2.0, il ne sert qu’à 

héberger un service WCF pour le moment, mais pourra être étendu à 

l’hébergement du serveur C.I.S. dans le futur. 

6.2 WCF 
WCF est une extension du Framework .Net 3.0. Elle permet la 

simplification de communication inter-application. Basée sur les contrats1 

de services et données, une application demande à s’abonner aux services 

proposés et les utilise. 

 

Un service WCF est créé, ayant la communication avec la centrale 

par le noyau précédemment expliqué intégrée mais à la différence de ce 

dernier, un ajout d’une zone de stockage de données en mémoire 

(utilisateurs, détails des zones, …).  

 

                                                 
1 Interface contentant des méthodes à implémenter, pour permettre une gestion 

uniforme des services 
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Un fichier de configuration (adresse IP, port, mot de passe, …) est 

utilisé pour le démarrage du Service WCF et est accessible en écriture par 

le C.I.S. (afin d’avoir une configuration dans l’application elle-même) et 

par un programme à part qui gère également le premier démarrage. Enfin 

les programmes (aussi divers qu’ils soient) se connectent sur le dit Service 

pour accéder à la centrale. 

 

 
18 : Diagramme du service WCF 

 

6.2.1 Intégration 
L’intégration du noyau de gestion de la centrale dans un service 

WCF est relativement longue car il faut créer une classe Singleton1 afin 

de partager les informations avec toutes les applications qui se 

connectent au service et définir les contrats pour chacun des services 

possibles. Mais ce qui prend le plus de temps est la gestion multithread 

du service. 

                                                 
1 Une classe SingleTon limite sa création à une seule instance et permet d’avoir 

exactement les mêmes données entre accès concurrents. 
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6.2.2 Gestion Multithread 

6.2.2.1 Définition 
En informatique, un processeur ne peut exécuter qu’une et une seule 

tache en même temps, ce qui empêcherait l’exécution simultanée de deux 

programmes, par exemple de bouger la souris et d’écouter de la musique 

en même temps.  

Un système multitâche est un système qui exécute de façon 

apparemment simultanée, plusieurs programmes sur un ordinateur. Le 

système commute rapidement une application à l’autre et ainsi la 

simultanéité apparente est le résultat de cette alternance rapide d'exécution 

des processus présents en mémoire. 

 

6.2.2.2 Les problèmes qui en 
résultent 
Le premier problème est celui des accès concurrents, plusieurs 

applications ne peuvent accéder à une même donnée sans garantir son 

intégrité. Il faut donc mettre en place un système de verrouillage de 

données. 

Le deuxième problème est que dans notre cas, l’utilisation de la 

centrale d’alarme, il ne peut avoir un envoi de message à la centrale sans 

que le précédent ait été traité. 

6.2.2.3 Les Solutions 
La solution mise en place dans le noyau de communication avec la 

centrale est simple, un drapeau indiquant l’état sur la possibilité d’envoi de 

message. Ce drapeau est mis à « non » lorsqu’une fonction est appelée, 

interdisant ainsi l’envoi d’autres messages.  

Si une fonction est appelée alors que le drapeau interdit l’envoi de 

messages, sa demande est mise en attente puis sera envoyée dès que la 

fonction en cours est terminée. 
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19 : Organigramme de la gestion d’envoi de message 

 

Mais ceci ne résout que le premier problème : l’envoi des messages. 

Pour le problème des accès aux données j’ai utilisé une fonction avancé du 

Framework de Microsoft : les ReaderWriterLock. 

 

Les ReaderWriterLock permettent de bloquer l’accès à une donnée 

en écriture, en lecture ou les deux. Cette gestion est plus avancée qu’un 

simple drapeau d’état : si une demande de verrouillage en lecture est 

demandée une autre demande de verrouillage en lecture peut être acceptée, 

alors que si cette deuxième demande de verrouillage est plutôt une 

demande en écriture, la fonction attend son accès. Cependant si une 

demande de lecture est demandée alors qu’un verrouillage en écriture est 

activé, la demande est refusée. 

6.3 Wrapper 
Un Wrapper est une application ou une couche d’interfaçage 

permettant l’adaptation la communication entre un format de données et 

un autre. Dans notre cas il s’agit de permettre au C.I.S. de communiquer 

avec le Service WCF, car le C.I.S. étant codé en VB6, ne peut intégrer les 

fonctions WCF qui sont prévues pour les langages ayant possibilité 

d’intégrer la technologie .Net. 
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L’avantage du Wrapper, dans notre cas, est qu’il permet une 

intégration facile : actuellement le C.I.S. peut utiliser le noyau en direct, et 

donc lui seul peut accéder à la centrale, mais une fois le Service WCF fini 

(tests, débogage, …) le Wrapper aura (à peu de choses près) la même 

structure, et donc réduit le temps d’intégration pour autoriser les accès 

concurrents. 

6.4 Sauvegarde des données 
Lors du démarrage, le service récupère toutes les informations utiles 

à son fonctionnement et cela prend un temps non négligeable (de l’ordre 

de 10 à 20 min suivant les extensions), un système de sauvegarde des 

informations a donc été mis en place : la sérialisation. 

 

La sérialisation consiste à transformer un objet présent en mémoire 

en un flux de données séquentiel. Cela permet de transférer un objet vers 

un flux de données pour la sauvegarde sur fichier ou même l’envoi par le 

réseau. 

La désérialisation correspond simplement à l'opération inverse : à 

partir d'un flux de données séquentiel, en réinstancier un objet. 

Une fois ce système mis en place, le premier chargement est à 

l’identique, c'est-à-dire plusieurs minutes, mais les chargements suivants 

sont de l’ordre de 5 secondes : un gain non négligeable.  

Mais ce gain de chargement provoque l’apparition d’un 

inconvénient : si une modification est apportée à la centrale sans passer par 

le Service WCF, par exemple via un clavier ou l’administration à distance 

par ligne téléphonique, alors une perte d'intégrité des données a lieu, il faut 

donc recharger les données pour garantir à nouveau leur intégrité. 
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7. Conclusion 
Avant ce stage, ma connaissance du développement logiciel en 

production était quasi nulle et je ne savais donc pas quels critères étaient 

les plus importants pour la création d’application à mettre en production. 

Grâce à ces quatre mois dans cette entreprise, j'ai eu la possibilité 

d'apprendre énormément en termes de techniques de développement, 

d’électronique de sécurité (système d’alarmes) ainsi qu’en systèmes 

productifs.  

 

Un travail sur terrain, à ma demande, m’a permis de comprendre les 

besoins prioritaires et les contraintes dans le développement en 

informatique et ainsi adapter la qualité des programmes créés. J’ai 

également pu proposer plusieurs améliorations à Intersysto concernant la 

gestion de leurs systèmes, dont certaines furent retenues.  

 

C’est la première fois que je dois gérer plus de 20 000 lignes de 

codes ainsi que plusieurs applications en même temps, ce qui m’a dérouté 

au début, mais cela m’a permis d’être plus rigoureux dans ma gestion du 

travail et dans l’organisation ce celui-ci.  

 

Cependant je regrette mon manque de communication au début du 

stage qui c’est répercuté dans le cahier des charges qui ne fût pas 

exactement à l’image des besoins de l’entreprise et de mes compétences. 

En effet, une fois le cahier des charges implémenté en moins de 40 jours, 

le noyau de communication n’était pas exactement la meilleure solution, 

c’est pour cela que le développement du Service WCF a été lancé. 

 

Ainsi ce stage m’a permis de comprendre le monde de la production, 

du développement, d’être autodidacte dans le travail, de ne pas pouvoir 

contrôler tous les facteurs d’un problème et d’agir en conséquence.  
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Annexes 
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I. Définitions 
i. Objet COM  

Un objet, en programmation, est une entité ayant des méthodes et des 

propriétés, c’est-à-dire des fonctions et des valeurs. 

COM (Component Object Model) est une spécification développée 

par Microsoft dans le but de créer des composants logiciels destinés à être 

assemblés en programmes ou qui peuvent ajouter des fonctionnalités à des 

programmes existants s'exécutant sur les systèmes d'exploitation Microsoft 

Windows. 

Ainsi, pour résumer, un objet COM est un module de programmation 

enfichable dans un autre logiciel afin de lui apporter de nouvelles 

fonctionnalités. L’avantage d’un objet COM est qu’il n’est pas nécessaire 

d’avoir le même langage de programmation entre le module et le 

réceptacle, ce qui permet de profiter des avantages d’autres langages afin 

de combler les lacunes de certains de ces langages de programmation. 

 

ii.  WCF 

WCF (Windows Communication Foundation) est une extension 

apparue avec le Framework .Net 3.0. Il remplace le système .Net 

Remoting et permet une communication entre application locale ou 

distante bien plus facile que ses concurrents. Il gère plusieurs protocoles 

de base ainsi que la protection (cryptage) des données.  

Le WCF se base sur le modèle ABC : 

·  A : (Address) Adresse du service WCF, ex : une adresse IP. 

·  B : (Binding) Transport des données, ex : protocole TCP avec 

cryptage. 

·  C : (Contract) Contrats de services et données. 

iii.  Noyau 

En programmation le terme « noyau » est utilisé pour désigner un 

ensemble de fonctions et de propriétés sur un matériel précis. En outre un 

noyau doit pouvoir s’autogérer en cas de modifications du contexte 

(matériel hors-service, modification de paramètres, …).  

Pour démarrer un noyau il suffit de lui donner les informations sur le 

matériel (comment le contacter, comment lui parler, ses spécificités, …) et 

ainsi il peut commencer à communiquer avec lui. 
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II.  Plaquette commerciale du C.I.S d’Intersysto 
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III.  Système de génération de documentations 
i. SandCastle et les commentaires XML 

SandCastle est un utilitaire de Microsoft facilitant la génération de 

documentation à partir d’un fichier XML, ce fichier étant créé à partir des 

commentaires dans le code sous Visual Studio. 

Ces commentaires sont aussi intégrés dans le code compilé (appelé 

assembly) généré pour l’intégration avec l’IntelliSense. 

L’IntelliSense est une forme d’aide au développement, mais une 

image remplace allégrement un discours à ce moment là : 

 

 

 

ii.  Exemple de codes préparés pour la documentation 

Voici un exemple de commentaire typé XML lors de l’écriture de la 

fonction de connexion à la centrale ATS4000. Il suffit de taper trois fois 

« '  » pour faire apparaître la structure de base qu’il suffit de remplir 

manuellement : 

 
    ''' <summary> 
    ''' Connexion au master 
    ''' </summary> 
    ''' <param name="panel_address"> Adresse de la master (1 a 
16) </param> 
    ''' <param name="pwd"> Pwd du panel </param> 
    ''' <param name="ipaddr"> adresse IP de l'ATS1806 </param> 
    ''' <param name="inport"> Port UDP </param> 
    ''' <param name="outport"> Port UDP </param> 
    ''' <param name="tfkey"> Cle de cryptage du tunnel </param> 
    ''' <returns> Structure result </returns> 
    ''' <remarks></remarks> 
    '''  
    Public  Function  Connect( ByVal  panel_address As Integer , _  
                            ByVal  pwd As String , _  
                            ByVal  ipaddr As String , _ 
                            ByVal  inport As Integer , _ 
                            ByVal  outport As Integer , _ 
                            ByVal  tfkey As String ) As Result 

 
iii.  Génération du fichier CHM 

Le compilateur va extraire les lignes contenant « '''  » au début 

des lignes afin d’en faire une référence pour la documentation.  

Ensuite SandCastle réarrange ces portions de documentation en 

pages HTML (une par fonctions ou méthodes).  
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Grâce au CHMWorkShop, un utilitaire de création de fichier 

d’aide, tous ces fichiers HTML sont intégrés dans un même fichier, le 

fichier d’aide au format CHM. 

Voici le code du script batch permettant la génération du fichier 

d’aide par un simple click de la souris : 
Rem Copyright PAGART Igor 
Rem Génération fichier d’aide pour Intersysto 
Rem Copie ou utilisation interdite sans accord écri t 
Rem $ID 2007/04/20 – PAGART.I 
  
copy "ATS1806Engine.xml" comments.xml 
MRefBuilder "ATS1806Engine.dll" /out:reflection.org  
XslTransform /xsl:" ApplyVSDocModel.xsl" reflection .org  
                            /xsl:" AddFriendlyFilenames.xsl"  
                            /out:reflection.xml 
 
XslTransform /xsl:" ReflectionToManifest.xsl"  refl ection.xml 
/out:manifest.xml 
 
if not exist Output mkdir Output 
if not exist Output\html mkdir Output\html 
if not exist Output\icons mkdir Output\icons 
if not exist Output\scripts mkdir Output\scripts 
if not exist Output\styles mkdir Output\styles 
if not exist Output\media mkdir Output\media 
if not exist Intellisense mkdir Intellisense 
 
BuildAssembler /config:"sandcastle.config" manifest .xml 
XslTransform /xsl:"ReflectionToChmProject.xsl" refl ection.xml 
/out:Output\test.hhp 
XslTransform /xsl:"createvstoc.xsl" reflection.xml /out:toc.xml  
XslTransform /xsl:"TocToChmContents.xsl" toc.xml /o ut:Output\test.hhc 
XslTransform /xsl:"ReflectionToChmIndex.xsl" reflec tion.xml 
/out:Output\test.hhk 
hhc output\test.hhp 
cd output 
if exist test_vs2005.chm del test_vs2005.chm 
ren test.chm test_vs2005.chm 
exit 
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